
- 1 - 

JUIN 2021 

1ère semaine : Depuis des 

décennies, on parle de la 

réfection des façades du 

monastère, depuis 3 ans 

elle a été envisagée avec 

des architectes. Cette 

année, nous commençons par la façade Nord où nous pourrons faire 

nos premiers essais d’enduit à la chaux. Du coup, l’hôtellerie, qui va rouvrir ses portes, ne 

pourra accueillir au 1er étage (chambres pour couples) en raison des échafaudages qui 

courent le long des fenêtres. Les barrières qui doivent délimiter un espace autour de 

l’échafaudage qui sera posé la semaine prochaine arrivent, ainsi qu’une cabine pour les 

ouvriers.  Les chambres individuelles sous le toit recevront jusqu’à 20 personnes. Le piquage 

de l’ancien enduit se fera à la fin du mois. 

Les « journées cisterciennes » de Tamié reprennent leur cours en ce samedi pluvieux ponctué 

par les offices. Les plus fidèles sont tous au rendez-vous. Les 

frères Marco, Raffaele et Bruno interviennent, ainsi que des 

responsables de la formation du diocèse, père Clément et 

Martine, pour des causeries et une lectio divina.  

Trois frères reçoivent le 2e vaccin contre le covid-19, treize 

autres leur attestation officielle. 

2e semaine : Au réfectoire, nous commençons la biographie 

(2020), par Etienne Fouilloux, du père Yves Congar, dominicain, 

grand théologien qui a marqué le concile Vatican II. Sa pensée 

sur l’Eglise et l’œcuménisme a ouvert des chemins nouveaux. 

Dehors, la route d’accès à l’abbaye, appelée « chemin du 

monastère », endommagée par le gel, les déneigements et les 

poids lourds (livraisons, grumiers), prend un air de jeunesse. 

Après avoir été grattée sur 5 cm de son ancien revêtement, elle reçoit une nouvelle couche 

de goudron. 

Père Abbé et frère Christian reviennent de l’abbaye des Neiges en Ardèche, où l’un visitait nos 

frères de cette abbaye-fille, et l’autre poussait jusqu’à la Seyne-sur-Mer pour voir une dernière 

fois son frère aîné, qui remet son âme à Dieu trois heures après son passage. Du côté 

hôtellerie, c’est enfin le retour des hôtes dont la venue était repoussée depuis le mois 

d’octobre suite aux confinements et mesures gouvernementales concernant la restauration.  

Les frères qui le veulent peuvent rencontrer notre 

médecin venu pour consultations à l’abbaye. Un matin 

après Tierce, père Antoine, à sa demande, reçoit le 

sacrement des malades pour l’aider dans son épreuve de 

santé. Au pré saint Pierre (enclos du premier monastère) 

et grâce au réchauffement qui a permis une soudaine 

floraison, les abeilles entrent en activité : une dizaine de 

ruches ont été posées par des apiculteurs voisins.  
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3e semaine : Le lundi, nous reprenons le travail vocal individuel et 

collectif avec notre professeur de chant, Blandine, interrompu 

depuis plus d’un an en raison des confinements successifs. Nous 

en profitons pour revoir l’office de St Jean-Baptiste qui sera fêté 

dans dix jours. Ce même jour, nous accueillons pour la deuxième 

fois en communauté frère Guillaume de Mesnil Saint-Loup ; il se 

prépare à son ordination presbytérale qui aura lieu dimanche 

prochain.  

En fromagerie, deux de nos employés étant absents, les frères 

sont davantage sollicités : cave, moulage et démoulage. Nous y 

parvenons, malgré le départ de frère Charles pour ses études et 

examens de fin d’année, et de père Abbé pour une réunion des 

Abbés et Abbesses cisterciens de France à Laval, puis pour une visite pastorale des frères du 

Mont des Cats (près de Lille), une de nos maisons filles. 

4e semaine : Le dimanche 20 étant 

jour d’élections départementales et 

régionales, les frères descendent 

voter à Plancherine, le matin en 

voiture, l’après-midi à pied, avec une 

bonne averse. Le dimanche suivant, le 

temps sera plus clément. Père Abbé 

quitte le Nord et rejoint sa patrie, plus 

précisément Rome, où il aide à la visite 

pastorale du monastère cistercien de 

Frattochie. Cette même semaine sont 

absents trois autres frères : f. Laurent, 

f. Nathanaël pour la réunion des cellériers (économes de monastères). F. Bruno quant à lui se 

rend auprès de son frère cadet (57 ans), Philippe Demoures, curé en Dordogne, pour l’assister 

dans ses derniers instants après un cancer éprouvant. Il prononce l’homélie de l’enterrement 

à la cathédrale de Périgueux le samedi 26, entouré d’une grande foule d’amis. A la fin du mois, 

tous sont rentrés, tandis que frère Raffaele s’en va pour une semaine de cure thermale à 

Roscoff (Bretagne). 

En milieu de semaine, les frères de la cuisine se retrouvent dans le noir pour quelques jours : 

les fenêtres ont été bouchées pendant le piquetage de la façade Nord du monastère qui 

commence. Pendant ce temps, un ami du monastère répare nos serrures et poignées de 

portes défectueuses. Au jardin, ce mois de juin a été propice pour les fleurs et les légumes qui 

ont pris leur essor. Nous mangeons de nos 

fraises, et surtout de notre salade ! Les 

haricots grimpants s’élancent sur leurs 

branches tutrices, et les pommes de terre 

fleurissent. Le désherbage incessant et 

l’arrosage des jeunes plants est assuré par les 

frères Didier, Philippe et quelques aides. Père 

Jean peut enfin sortir de l’infirmerie faire un 

tour agréable mené par frère Jean-Bénilde.  


